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DEFENSEJÂTIONALE 
La défense républicaine ab-

sorbe visiblement et exclusive-

ment tous les instants du gou-

vernement. Par contre la Dé-
fense nationale est abandon-

née. 
On pardonnerait beaucoup 

à un ministère de ses fautes 

de politique intérieure, si met-

tant à profiter la vie mendiée 

et obtenue à coup de conces-

sions déshonorantes, il savait 

gérer les grands intérêts du 

dehors. 
Voilà des années que la 

nécessité d'une armée colonia-

le crève les yeux. Tout le mon-

de est d'accord il est de toute 

urgence que nous ayons une 

armée coloniale. 

Au lendemain de Fascho-

da, il y a eu comme un frisson 

et toute la machine gouverne-

mentale se mit en branle. 

Des commissions furent nom-

mées. Des projets furent pré-

sentés, retirés, représentés, 

amendés. 
Des discussions intermina-

bles s'engagèrent sur le point 

de savoir de quel ministère 

ressortirait l'armée coloniale. 

En fin de compte la guerre 

l'emporta. 
Mais ce n'est pas fini. Le dé-

saccord vient de s'élever de 

nouveau entre les ministres 

de la guerre et de la marine. 

La rue Royale veut bien céder 

à la guerre l'infanterie de ma-

rine mais non se dépourvoir de 

son artillerie indispensable 

d'abord pour assurer le service 

des batteries des côtes qu'elle 
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ARLETTE 
par GIORBM STREET 

f 

IA 

— Vous m'en voulez ? dit- il. 

— C'est vrai, lui fut-il répondu sèche-

ment. 

• Une fois sur le terrain, la conversation 

s'engagea. Elle fut vive de part et d'au-

tre. 

Georges y déploya toutes les ruses 

d'un esprit souple et faible qui cherche à 

se tromper lui-même ; Henri' toute la 

franchise d'un caractère ferme et sans dé-

tour. 

Bref, ils se séparèrent assez peu satisfaits 

l'un de l'autre. 

Le lendemain, Georges redoubla, près 

possède clans des ports mili-

"taires, ensuite pour fabriquer 

les canons de la flotte. 

Les troupes ne peuvent ce-
pendant pas être coupées en 

deux, d'un côté l'infanterie, de 

l'autre l'artillerie. 
Ce serait plus que l'incohé-

rence, l'anarchie. 

M. De Galliffet a fait tran-

cher la question par la com-

mission de l'armée ; attendon-

nous à d'autres tiraillements. 

Demain nous apprendrions que 

l'armée coloniale est passée à 

la marine, nous ne serions pas 

autrement surpris. 
Tout ce qui a été fait serait 

inutile et il faudrait recom-

mencer la préparation de nou-

veaux textes. 
C'est très joli n'est-ce pas le 

libre jeu des institutions parle-

mentaires. 
En attendant l'armée colonia-

le n'est pas encore sur le pa-

pier. 
Il semble que si nous avions 

un gouvernement digne de 

nom, il devrait prendre et ar-

rêter en conseil des minitres 

une décision, une bonne fois 

pour toutes, après s'être en-

quis au préalable du pour et 

du contre, surtout quand il s'a-

git des intérêts de la défense 

nationale. 
Mais hélas ? nous avons des 

gouvernants plus occuppés de 
défendre leur portefe uille que 

les intérêts nationaux. 
L. M. 

FINIS ANGLAIE 

Est-ce que, Albion déjà serait en décadence 
Les soldats sont battus, ses boxeurs assom-

més] 

Ses savons sans parfum, empestant le suif 
[ rance] 

Par votre exquis Congo sont partout désar-
més./ 

Albert Dusart, au parfumeur Victor Vaissier 

d'Ariette d'attentions d'amour et de ten-

dresses, 

Peut-être se luxe de sentiments était-t 

véritablement dans son cœur ; peut-être 

aussi ne l'étala-t-il avec tant de complai-

sance que pour donner un démenti aux 

prévisions d'Henri. 

Ce fut, d'ailleur, le dernier jours qu'ils 

passèrent ensemble a la villa. Le père Fer-

rucci avait décidé de ramener sa fille à la 

ville. Les deux amis ne tardèrent pas à 

prendre eux-mêmes, le jour suivant la rou-

te poudreuse d'Arles. 

Privés de la liberté des champs, nos 

amants surent pourtant s'organiser une vie 

douce et facile. 

Grâce à la comédie qu'avait imaginée 

Delcourt et qui continuait toujours vis â-

vis du papa Ferrucci, Georges avait, chez 

le bonhomme, ses grandes et ses petites en-

trées. 

Henri, de son côté, avait reconquis les 

bonnes grâces de Ferrucci en lui achetant 

un méchant tableau qu'il avait bien voulu 

CHOSES AGRICOLES 

La Fumure phospho-potassi-

que des Prairies naturelles 

L'exploitation des prairies, lorsqu'on 

l'examine de près, se traduit toujours 

par une exportation de principes fertili-

sants, et par suite par un appauvrisse-

ment du sol. Or, si l'on ne rapporte pas 

à la prairie ces éléments exportés, non 

seulement il s'en suivra use diminution 

des récoltes, mais encore une dimu-

nition de valeur nutritive de ces der-

nières. Si bien qu'en somme l'absence 

de fumure aura son contre-coup sur 

la production du bétail, et que le tout se 

traduisant finalement par une moindre 

production en viande et en lait, le bé-

néfice de l'agriculteur en sera d'autant 

diminué. 

Le phosphate de chaux est le facteur 

principal des bonnes récoltes. Il est 

indispensable non seulement à cause du 

rôle qu'il joue, mais encore à cause de 

son absence presque complète dans la 

plupart de nos sol. Sans phosphate de 

chaux, pas de légumineuse ; sans lui, 

un foin peu nourrissant, le rachitisme 

et l'ostéomalacie pour le bétail. La po-

tasse, importante, elle aussi, pour la 

production des légumineuses, est de 

même nécessaire dans les terres légères > 

calcaires et sablonneuses. Les Scories 

Thomas fourniront dans tous les cas le 

phosphate de chaux sous une forme très 

économique et immédiatement assimi-

liable. La kaïnite donnera d'excellents 

résultats comme engrais potassique, 

apportant en outre de la potasse et des 

sels de magnésie, donc l'action est des 

plus efficaces. 

Voici, au sajet de la fumure des prai-

ries deux essais des plus démonstratifs: 

M. GINT , à Chiveyson (Drôme). Emploi 

des scories à la dose de 600 kilos à 

l'hectare ; 

prendr pour une toile du Parmesan. 

Quant à l'achat de la villa, on avait ren-

voyé au printemps la conclusion de cette 

affaire. 

En apparence rien n'était changé et tout 

pemblait aller pour le mieux. Si Georges 

apportait près d'Ariette des préoccupations 

du dehors, c'était a. l'insu de lai-même. 

Entre les deux amis, il n'étai' plus ques-

tion de la femme qui les avait un instant 

divisés, et Georges paraissait l'avoir com-

plètement oubliée. 

Henri la croyait partit d'Arles, et Georges 

ne cberchait pas a le détromper, bien qu'il 

fût certain du contraire. 

Cependant, Ariette souflrait de voir 

ses amours se poursuivre a l'aide d'une 

ruse qui répuguait à la droiture do son 

cœur. 

Elle priait Georges d'en l'nir et lui of-

frait de tout dire a son père, mais le jeune 

homme s'effrayait et demandait du temps. 

Il fallait attendre et ne pas conpromettre 

tant de bonheur par uu aveu irréfléchit et 

trop natif . 

Avec Scories Thomas.. 6000 k. de foin 

Sans Scories .4000 — 

Différence 2000 k.de foin 

M. MONVILLE , à Bellevaux (Haute-Sa-

voies) : 

Avec 600 k. S coriesThomas et 300 k, 

Kaïnite... 4,000 k. 1,500 k. 5,500 k. 

Sans engrais... 2,800k. 2,800 k. 

Différence... 1,200k. 1,500 k. 2,700k . 

N'hésifons donc pas à fumer nos 

prairies : 1,000 kilos de Scories la pre-

mière année et 600 kilos les années sui-

vantes ; 800 kilos de kainite d'abord, et 

600 kilos ensuite, voilà une fumure 

toujours rémunératrice. 

L'Almanach du Drapeau 
Pour 1900 

Livret du Patriote, du Marin et du Soldat 

Nous courons tous aux fenêtres lorsqu'un ré-

giment passe. Dans VAlmanach du Drapeau, 

livre populaire comme son ainê V*Ahmnach Ha-

chette, etéditê par la même librairie, c'est plus 

qu'un régiment qui passe, c'est la France en 

armes défilant sous nos yeux. 

Pour les marins et pour les soldats, coaime 

pour quiconque le sera ou l'a été, VAlmanach du 

Drapeau a rassemblé dans ses pages tout ce qui 

peu distraire en instruisant. 

Après l'Agenda très pratiquement compris, 

le livre proprement dit. 

Pour commencer : la Patrie : Gomment elle 

s'est formée ; les guerres dont elle sortie; la 

part de gloire que la France a conquise sur les 

champs de bataille, etc, etc. 

Après cela les Ecoles de l'Armée et de la Ma-

rine, et celles qui préparent des hommes : So-

ciété de gymnastique, de tir, de sport. 

II nous est impossible d'énumérer tous les ar. 

ticles de VAlmanach du Drapeau. Citons au hasard. 

Le sang versé depuis cinq cents ans «n Europe 

La flotte Française, N'être Empire colonial, Le 

partage de la Terre, la part de l'Angleterre, la 

part des autres nations, les Grands chefs de l'Ar-

mée Allemande, Un remarquable Précis de la 

Guerre de 1870, l'Aventr de la guerre lu dans la 

main des soldats, le plomb qu'il faut pour tuer 

un homme, les Rayons Xà la guerre, etc, etc. 

Ensuite vient le Livre d'Or qui parle d'hon-

neur, du courage, du dévouement. Et pour fi-

nir, c'est le charme ou le rire : Les Arts et Tannée, 

Mais VAlmanach du Drapeau est avant tout 

un livre utile. 

Etes-vous embarassè pour u» texte relatif â 

la loi militaire ou maritime? Etes vous sur le 

point de tirer au sort? Avez-vousdes cas d'ex-

emptions, de dispenses, de réforme à faire va-

loir ? Voulez-vous vous engager ? Cherchez-

vous à quelle époque reviendia, dans l'ordre de 

la relève coloniale un parent qui est soldat aux 

Ariette voulait tout ce que voulait son 

ami, mais elle souffrait de ses retards. Sa 

santé s'en trouvait visiblement altérée. 

Une fièvre lente la consumait ; elle avait 

perdu le sommeil. Toutefois, c'était, 

comme par le passé, la même grâce, le 

même charme et la même aveugle con-

fiance. 

Vers le millieu de l'hiver, l'humeur de 

Georges changea. U devint < istrail, préoc-

cupé, tel enfin qu' 1 s'était montré un jour 

à la villa. 

Ariette ne s'en aperçut pas tous d'a-

bord, mais Henri, qui ne le quittait 

guère, en fut aussitôt frappé. Il s'en in-

inqiuèta, il en cheréba la cause mais vai-

nement. 

Un soir qu'ils étaient reunis tous trois 

autour d'une lampe, tandis que le père Fer-

rucci vaquait aux soins ne sa maison. Ariet-

te, s'adressant â Georges d un ton de 

doui reproche, lui dit : 

— Vous me faites des mystères ? 

(A Suiare) 
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colonies ? Appartenez-vous à la réserve ou à la 

tfrriioriale, et êtes-vousembarassé sur un point 

de vos droits et de vos devoirs ? Dèsirftz-vous 

connaître les différentes soldes des officiers des 

"soldats, des matelots, leurs retraites, les pen-

sions de leurs veuves, etc. C'est VAlmanach du 

Drapeau qui vous renseignera. 

Il est nécessaire entre tous, ce petit livre qui 

compte mille neuf cent trente gravures et 

soixante-onze cartes,et offre à ses lecteurs des 

concours représentant à eux seuls la somme 

de dix-sept-mille francs et des primes qui 

remboursent plus de cent fois son prix : 1.50. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIOMLE 

SISTERON. 

Sainte-Cécile. — Il y a des arti-

cles qui reviennent avec une implacable 

etmonotooe périodicité. Les compfes ren-

dus des fêtes de société sont de ce nom-

bre et sauf quelque variante ce'ui du jour 

ressemble exactement a celui de l'an-

née précédepte, comme celui de l'année 

prochaine lui ressemblera à son tour. 

La fête de Sainte-Cécile a donc été ce 

qu'elle est d'habitude, une fête essen-

tiellement fraternelle et joyeuse, dont les 

quatre parties du programme ont été 

exécutées à la satisfaction générale des 

participants, et des auditeurs pour la 

partie musicale 

Concert, banquet, bal et Saint-Cécilon 

rien n'a raté et si nous ne craignions que 

.l'on nous . dise : « Vous êtes orfèvre, 

Monsieur Josse » nous ajouterions vo-

lontier que de réels et notables progrès 

sont a l'actif de nos vaillants Touristes 

des Alpes. 

Foire. — Lundi, sera tenue la foire 

dite de Sainte-Catherine. A l'inverse 

des Cloches de Corneville, il manque 

à cette foire le chœur des jeunes filles à 

marier, mais on y trouve en déballage 

une grande collection de bonnets pour 

coiffer celles dont les cinq lustres ont 

sonné à l'horloge du temps. 

Ouste Paul Arène. — A l'occa-

sion de la pose définitive du buste de 

Paul Arène, la musique des Touristes 

". sé fera entendre demain dimanche à 

2 heures devant le monument, Cours de 

la Charité. 

Samedi prochain nous donnerons une 

courte notice sur le style du piédestal. 

Caisse d'Assurance. — Nous 

rappelons que c'est dimanche prochain 

à deux heures de l'après-midi que se 

tiendra dans une des salles de l'hôtel-

de-Ville de Sisteron, la première assem-

blée générale des membres adhérents 

a la Caisse d'Assurance mutuelle con-

tre la mortalité du bétail, fondée sous 

le patronage du Conseil d'Arrondisse-

ment. 

Un grand nombre de cultivateurs ont 

déjà donné leur adhésion de principe à 

cette œuvre de véritàble intérêt et de 

défense agricoles et tout en fait prévoir 

la réussite complète. 

Nous engageons vivement tous les 

agriculteurs à assister à cette première 

réunion où seront discutés les statuts et 

■dans laquelle sera expliqué en détail le 

fonctionnement de la Caisse. 

Certificat d'Iîtuiles primaires 

— Une session extrordinaire du certifi-

cat d'études primaires aura lieu à Siste-

ron jeudi prochain 30 novembre à 7 h. 1 [2 

du matin, dans le local de l'école des 

filles. Cette session n'aura lieu qu'à Sis-

teron, mais tous les élèves du départe-

ment pourront y concourir. 

Elle a été crée par décision de Mon-

sieur l'Inspecteur d'Académie, kur la 

demande de la municipalité de Sisteron, 

pour permettre surtout aux jeunes filles 

qui n'ont pas encore leur certificat d'é-

tudes de pouvoir l'obtenir afin d'être ad-

mises à l'écola primaire supérieure de 

filles de Sisteron. 

Avis. — Le Maire rappelle aux pos-

sesseurs de chiens qu'ils doivent en faire 

la déclaration a la mairie avant le 20 

janvier 1900. 

11 est également rappellé que les pos-

sesseurs de chevaux, juments, mulets, 

mules, doiveut,en faire la déclaration à 

la mairie, du l' au 31 décembre pour 

permettre de dresser le tableau de re-

censement pour 1900. 

Cours d'atlnltes- — Les Cours 

d'adultes s'ouvriront,, pour les garçons, 

le 27 novembre et auront lieu à l'école 

des garçons, les lundi, mercredi et sa-

medi de 8 à 9 heures du soir. 

ÉTAT-CIVIL 
du 10 au 17 Novembre 1899 

NAISSANCES 

Eogon Joseph-Elie-Gustave. 

MARIAGES 

Néant.' 
DÉCÈS 

Plauche Adèle-Marie, 70 ans, épouse 

Succaud. 

89 arc hé d ' Ai x 

du U Novembre 1899 

Bœufs limousins 1 33 a 1 37 

— Gris 1 22 à 1 27 

— Afrique B ■<» à » » 

Bœufs du pays » »» à » »» 

Moutons du pays 1 62 à 1 70 

— de Barcelonnette » » » à » » » 

— do G-ap 1 54 à 1 58 

— Monténégro » »» à »» 

— Espagnols »» à » »» 

— Métis » »» à » »» 

Moutons Africains 1 30 à l 40 

— réserve 1 54 à 1 60 

Tous les Dimanches à l'Hôtel des 

Acacias. — Choucroute. 

P. JL. il. — Stations Hivernales : 

NICE, CANNES, MENTON, etc. -

(Billets d'aller et retour collectifs, vala-

bles 33 jours.) — Il est délivré du 15 

Octobre au 15 Mai, dans toutes les gares 

du réseau P. L. M , sous condition d'ef-

fectuer un parcours simple minimum 

de 150 kilomètres, aux familles d'au-

moins quatre personnes payant place 

entière et voyageant ensemble des billets 

d'aller et retour colletifs de l rt , 2° et 3 

classes, pour les stations hivernales sui-

vantes : Hyères et toutes les gares si-

tuées entre St -Raphaël-Valescure, Gras-

se, Nice et Menton inclusivement. 

Le prix s'obtient en ajoutant au prix 

de six billets simples ( pour les trois 

premières pesonnes ) le prix d'un billet 

simple pour la quatrième personne ; la 

moitié de ce prix pour la cinquième et 

chacune des suivantes. 

Les demandes de ces billets doivent 

être faites 4 jours au moins à l'avance à 

la gare de départ. 

Entre deux extrêmes ! — H y aura 

bientôt 20 ans, les Pilules Suisses étaient 

prises par un petit nombre de personnes qui 

connaissaient leur vertu. Aujourd'hui, les 

adeptes de ce produit ne se comptent plus. 

Cependant, ce serait une utopie de croire 

! que les Pilules Suisses guérissent tous les 

j malades. Pour vous renseigner utilement, 

demandez la brochure des 1 ,000 attestations 

à votre pharmacien, et lisez-la. 

L'avis d'un Député 
Dans un café blanc situé prés du Sé-

nat, s'étaient rencontrés des députés et 

des sénateurs. Il discutaient sur le meil-

leur système d'impôts, les uns tenant 

pour le dégrèvement des vins, les au-

tres pour celui des beurres. 

— Et puis, en voilà assez, fit avec hu-

meur le député X.... que la discution 

avait échauffé. Pourvu que Cusenier 

n'augmente par le prix de son absinthe 

oxygénée, c'est toutse-que je demande ; 

fichez-moi la paix. 

POUDRE OVULATRICE 
Du D r Dumoulin || * * * 

PARIS, 89, RUE DE RICHELIEU, 89. 

Moyen infaillible de faire pondre 

Poule's, oies, cannes, dindes, faisans 

Chacun sait que de août à mars, les poules 

ne pondent pas et qu'elles sont à charge à 

l'éleveur. 

Eh bien]! grâce à la Poudre ovulatrice, 

mélangée à raison d'une cuillerée à bouche 

pour 10 poules, à leur nourriture ordinaire, 

chaque poule vous donne un œuf chaque ma-

tin même par les plus grands froids. 

La poule à l'âge de la ponte est pourvue 

par la nature d'une grappe ovarienne qui 

contient chez les bonnes pondeuses 600 à 800 

œufs qu'elles \ ondent dans 6 ou 7 ans. Mais 

l'emploi de la poudre ovulatrice, qui est sti-

mulante et reconstituante, fortifie et active le 

développement de la grappe ovarienne et 

lorce pour ainsi dire la poule à pondre en 3 

ans ce qu'elle aurait mis 7 ans a produire 

sans son aide. 

Ainsi ne saurions-nous trop reoommander 

aux éleveurs, pour qui ce sera une source de 

revenus, et à l'amateur, pour qui des œufs du 

jour sont le plus grand régal, de se servir de 

notre poudre ovulatrice. 

La dépense est minime, puisqu'elle ne coû-

te que Ofr. 10 par mois et par poule, pour 

avoir 100 œufs en plus par an et surtout en 

avoir au moment où les œufs coûter/, le plus 

cher. 

La qualité de notre poudre ovulatrice et 

nos prix défient toute concunence. 

PRIX : 

Le kilog. . . 2 fr. 2 Ir, 60 franco 

Par 2 kil 500. . 5 fr. franco 

Par 5 kil. ..... 9 fr. franco 

Pour éviter à nos clients les frais de rem-

boursement, nous les prions de nous envoyer 

le montant de leurs commandes en mandats 

ou en timbres-poste. 

F. M. Toulon. — Votre article n'est plus d'ac-

tualité C'est regrettable, il est frappé au bon 

coin. 

M. Debay, Cannes. — Ai laissé hôtel Négo-

ciants, renseignements demandés. Pouvez enta-

mer négociations. 

P. B. Aix. — Peut-être gagneriez-vous à vous 

prèseater directement. 11 n'y a rien de tel que 

les affaires qu'on fait soi-même. 

F. Appy, Nice. — Attends toujours Railway 

service d'hiver et comme sœur Anne ne vois 

rien venir. 

F. R. RemolloH. — Ai vu mardi, Louis, gare, 

santé bonne. 

J. T. Volonne. — Garnison, pure blague pour 

le moment. Attendez pour installation si autre 

député sera plus influent. 

W. Z. Sisteron. — La personne qui rions a 

écrit hier, sous ces initiales, est priée de passer 

au bureau du journal, où les documents qui 

l'intéressent lui seront communiqués. Nous ne 

pouvons les confier à la poste. 

LECTURE POUR TOUS 
Le DEUXIÈME NUMÉRO de la deuxième 

année des LECTURES POUR TOUS vient 
de paraître : des contes graoieux et poéti-
ques, des études sur les questions les plus 
actuelles ou les plus curieuses, des romans 
dramatiques et passionnants ; voilà ce que 
cette Revue populaire publie chaque mois, 
et ce qui explique son prodigieux sucoès. 

On en peut d'ailleurs juger par le som-
maire du numéro de Novembre : La journée 

d'une jeune Fillé noble au tempe des Croisades, 

par Gaston PARIS , de l'Académie Française, 
VEoole do la Vie ; Universités Anglaises et Amé-

ricaines ; Une vengeance : Jacko contre Jack ; A 

la cour du Négus Ménéhck : Rubens, sa vie et 

son œuvre, Emile MICHEL , de l'Institut; Chas-

seurs de fourrures. Le Fakir, Valselte, Rose, 

musique. La Bavarde, nouvelle; Four être di-

gnes de vaincre. 

Le numéro 50 cent. — Abon. : Un an : Paris, 

fr Départ. 7fr. ;Etr. 9 fr. 

CURABILITÉ DE LA PHTISIE 

Pas une maladie plus que la Phtisie n'est 
meutrière et ne décime d'avantage l'hu-
manité dans ce qu'elle semble offrir de beau-
té, de force et d'espérence. Cependant au-
jourd'hui, grâce anx travaux de savants 
médecins la Phtisie n'est plus si implacable ; 
elle se laisse arracher nombre de ses victi-
mes et l'on est loin, maintenant, de l'an-
cienne et décourageante légende d'un ruino-
taure invincible, auquel l'humanité devait 
éternellement payer tribut, sans espérer s'en 
affranchir jamais. 

Ce résultat, bien fait pour rendre l'espoir 
à tant de désespérés, est- dû, à n'en douter, 
à la diffusion de la "Médication Antiphymique" 

dont la découverte est l'une des plus impor-
tantes de ces dernières années: 

C'est aux disciples et continuateurs du Dr 
Drouet (si célèbre par la révolution qu'il a 
opérée dans la raédine pour la guérison de la 
surdité) que nous devons de pouvoir dire 
hardiment : Oui la Phtisie est curable ! 

Un organe médical — " Le Journal de 
la Phtisiologie" — a été spécialement crée 
dans le but pe propager la connaissance de 

la Médication Antiphymique, et bien coupa-
ble senit celui qui en négligerait la lecture, 
puisqu'il suffit pour le recevoir gratuitement 
d'en faire la demande au D'. 112 Boulevard 
Rochechouard, à Paris. 

Autre avantage' sur [lequel nous appelons 
tout particulièrement l'attention : Cet orga-
ne de vulgarisation est toujours acoompa-
gné d'un questionnaire spécial, admirable 
de clarté et de précission, que le malade n'a 
qu'a remplir pour recevoir, des praticiens 
de l'Institut Drouet, une consultation gra-
tuite par correspondance. — Dites-le, ré-
petez-le sans cesse : C'est une bonne action 
que vous ferez là ! FLAVIEN. 

UN MONSIEUR £ 
oi .nnaître à tous ceux qui sont atteints d'une 
n aladie de la peau, dartres, eczémas, boutons 
démangeaisons, bronchites chroniques, ma-
ladies de la poitrine, de l'estomac et de 
la vessie, de rhumatismes, un mo7en infail-
lible de se guérir promptement ainsi qu'il l'a 
été radicalement lui-même après avoir souf-
fert et essayé en vain tous les remèdes 
préconisés. Cette offre, dont on appréoiera 
le but humanilaire, est la conséquence d'un 
vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à II. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à Grenoble, 
qui répondra gratis et franco par courrier et 
enverra les indications demandées. 

VACHERIE A CEDER près l'Ex-

position Paris. 25 

Vaches. Vente journalière 300 litres à 0,25 

cent, le litre. On gagne 12.000 fr. par a'v 

l'année prochaine on doublera. Instalation 

splendide. On traitera avec 20.000 fr. ou ga-

ranties. Dagouy 37 Boulevard St Martin, 

Paris. 

REVUE FINANCIERE 

Paris, le 15 Novembre 1899 

L'animation semblés |sacroitreen ce quicon-

cerne les valeurs du parquet nntrainées par 

la hausse de l'extérieure Espagnole. Le Mar-

ché est du reste autant mieux disposé à mar-

cher en avant que nos rentes tendent à 

se relever a la suite du nouveau vote 

en faveur de la politique du ministse : le 3 

o/o 100.40, le.3 1/3 o/o à 10.220. 

Peu d'affaires sur nos établissements fi-

nanciers se sont bien maintenus. Le crédit 

foncier à 715 le Comptoir national d'es-

compte à 610, le crédit lyonnais à 11)1 :1, la 

Société Générale à 601, la Banque fran-

çaise d'émission à 120. la Banque s éciale 

des valeurs industrielles à 200 f. 

La Ville de Paris toujours soucieuse de 

mettre ses obligatfons à la porté de la petite 

Epargne a décidé qu'une partie de l'emprunt 

dû 18 courant sera émis sous forme de pe-

tites coupures du capital nominaljde 125 frs. 

et que le prix de ces coupures aussi que des 

titres entiers ne sera exigible qu'en 5 terme 

jusqu'en 1901. 

Los affaires de la cie pour l'Eclairage des 

villes et la Fabrication des compteur appa-

reils divers est demandeé 507. 

Très auentageux à 160 frs les obligations 

de la société Générale des Assurances Agri-

coles et Industrielles rapportant. 

Les mines du Transvaal moins souteunes 

par Londres sont de plus en plus faibles. 

Cheminsde fer Français sans changements. 

«O années de succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1394 
Grand Prix exposition universelle Bordeaux 189s 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale ROUEN 1896 

Exposit. universelle BRUXELLES 1897 

;Z>RICQLÈS 
Le seul Alcool de Menthe Véritable 

DISSIPE les maux de cœur, de tète, d'estoœao. 
les indigestions, les alourdissements 

Souverain contre la Grippe et fe* refroidissement 
Se prend â la dose de quelques gouttesdans un 

verre d'eau sucrée très ohaude dans une de tassa 
de tisane ou de lait chaud. 

EXCELLENT aussi four les dents, la bouche 
et dans les soins de la Toilette 

SE MÉFIER des IMITATIONS , 

EXGIER LE NOM DE R1CQLES 

CHANGEMENT 
DE DOMICILE 

AVIS 

Le public est informé que le restau-

rant tennu par M. CHAST1LLON à la 

Tête Noire, est transféré en face, mô-

me «ie, sous le nom de 

RESTAURANT CHASTILLON 

SISTERON- JOURNAL 
EST EN VENTE 

à MARSEILLE chez Madame GRA. 
Cours Belzunce. 

à A IX chez M. César MARTINET 

Cours Mirabeau 
à TOULON, Chez M°" ROLLAND 

KIOSQUE N' 2 J BOULEVARD D'STRASBOUllG 
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AVENDREOU ALOUER 
à la Saint-Michel 

Sise au quartier de la Coste, rue Notre-

l>ame (ancienne maison Bayle VictorJ 

' Pour traiter, s'adresserà M. Pierre 

PRUDENT, propriétaire à Vilhosc, et 

pour visiter la maison, s'adresser à Mme 

Veuve Bayle, dit Tasti. 

ATELIER DE REPASSAGE 
APPRET AU NEUF — GLAÇAGE 

Mademoiselle Th. CHABERT 
Rue du Glissoir, 13, Sisteron 

A VENDRE D'OCCASION 

Un manège à un cheval 

En très bon état, système Mougotte 

S'adresser à M: ARMAND fils 

propriétaire à Château -Arnoux. 

16, Rue Deleuze, SISTERON (B.-A.) 

Chaussures de luxe et de fantaisie, 

pour hommes, Dames etEntants 
COMMANDE ET CONFECTION 

cloué, sur mesure, à des prix modérés 

NOTA. — On est prié de réclamer le 

billet de tombola a tout achat d'une 

paire de chaussure. 

Grande Boucherie 
NOUVELLE 

B- BEYNAUD 
Rue Mercerie, Sisteron 
Ancienne Maison Chrestian 

UN HASARD PROVIDENTIEL 
vient de faire découvrir, dans un vieux couvent 
de Jérusalem, un manuscrit renfermant les 

RECETTES de ces merveilleux REMÈDES des 

TEMPLIERS, ayant obtenu jadis ces guérisons 

presque miraculeuses (dans les maladies de pot 

trine, de l'estomac, de la vessie, du cœur, de la peau 

la goutte, les rhumatismes, l'anémie, la chlorose etc.) 

qui font encore t'étonnement des savants de ce 

siècle. Ni poisons, ni produits nuisibles n'entrent 
dans la composition de ces remèdes, si simples 

qu'ils permettent à cliacun d'être son -propre mé-
decin et .celui de sajamille. 

M. MALAPEBT, à Maiche, (Doubs), dépo-
sitaire de ce précieux manuscrit, prennant 
pour sienne la devise de ces moines médecin 
ogre la brochure explicative à toute personne 
qui Joint à sa demande un timbre de 0 fr. 15 ce 
pour la recevoir franco. 

PRIME MAGNIFIQUE 
NOTE A NOS LECTEURS 

A l'occasion des Etrennes, nous avons traité 

avec un des principaux fabricants de Paris, 

'fournisseur des ministères et des Hautes-Ecoles 

afiu de pouvoir offrir à nos lecteurs 
Unsplendide appareil photographique com-

plet pour obtenir de belles épreuves 61/2X 9 

5s 

<! 
T3 

O 

K 

53 

< 
H 

' LE TRIOMPHANT POPULAIRE" Dè-

ective ' plaques 6 1/2X9/ muni de tous les 

accessoires : 
1 Viseur. 

6 Porte Plaque 6 1/2X9-

1 Châssis -Presse pour épreuves. 

2 Cuvettes cuir noir. 

1 Lanlernede laboratoire a verre rouge. 

1 Douzaine de Plaques sensibles. 

1 Flacon dèveloppateur tout préparé. 

1 — de fixateur tout préparé. 

1 — de virage — — 

• 12 Feuilles de papier positif pour épreuves, 

6 Cartes pour montrer les é,). cuves. 

1 Instruction " Tout le monde photographe 

en 2 h. " rédigée spécialement pour débutant-

Le tout contenu dans une jolie boite à sépa-

ration, titre doré, avec une épreuve spécimen 

de ce que l'on obtient. 

Cet appareil réunit les derniers perfection-

nements de la science photographique : sa 

construction simple et pratique permettra à 

tous de se livrera l'ait si attrayant de la pho-

tographie. Une notice explicative Tout le mon-

de photographe en 2 heures, est jointe à cha-

que envoi. Ce merveilleux appareil convient à 

tout le monde, aussi bien à l'homme du monde 

qu'à l'adolescent, et est d'une valeur commer-

ciale supérieuse à 40 II-, sera fourni FRANCO 

DE PORT ET D'EMBALLAGE dans toute la 

France au prix de 25 tr. 

Spécimen dans nos bureaux où Von 

voudra bien adresser mandats et com-

mandes. 

AUX 100.000 CHEMISES 
3, rue Tapis Vert, MARSEILLE 

Vente directe du producteur aux 

consomateurs. 

repasséTà 3 "fr, 30 St 150 

A LOUER 
présentement 

Grand 2me Etage ; Ecurie pou-

vant servir de remise ou d'Entre-

pôt et un grenier à foin, situé rue 

de l'Evéché, attenant a la Cham-

brette du Cercle de la Fraternité. 

S'adresser à M. PIERRISNARD 
Boulanger à la Baume. 

dans tic lionnes conditions 

OXÉ BICYCLETTE PNEU 
Un Comptoir de Magasin 

et une 

BALANCE A L'ÉTAT NEUF 
S'adresser : 56, rue Droite. 

Prés du Casino SISTERON 

TENU PAR 

HENRI BACHELIER 
Dans cet établissement on trouve tout 

le confortable de la bonne cuisine bour-

geoise ; ainsi que des salles, chambres, 

grandes écuries et remise. Une salle a 

titre gracieux et ? disposition des 

Sociétés, réunions, . .c, etc. 

LIBRAIRIE HACHETTE ET C", PARIS 

79, boulevard Saint-Germain. 

S- ANNÉE 

PETITE GAZETTE DU PIANO ET DU CHANT 

A LA MAISON 

Donne à ses abonnés 7 pages de musique 
grand (ormat.des articles musicaux, des mono-
logues, Comédies, Biographies, ainsi que des 
Portraits et et Autographes, 

Abonnements. — FRANCE : Un an, 6 fr., six 

mois : 3 fr. 50. UNION POSTALE, - 8 fr. : — 

Six mois : 4 I. 50. 

Le numéro spécimen, 0 fr. 25. 

PRIME GRATUTE à tout acheteur du numé-
ro spécimen : Bonsoir, retraite pour piano. 

GRAND SUCCÈS : On dansera, recueil pour 
piano de 10 Danses et nouveaux Pas. 

Prix net franco 1 fr. 50 

NOTA. — Demander le service régulier e 

gratuit des catalogues thématiques de la Li 

brairie Hachette et C". 

TROIS ÉTAGES 

En très bon état à VENDRE à 

prix modérés 

S'adresser â M. Casimir SA UZE, 

à CAROMBE (Vaucluse). 

■M 

Belle laine longue pour 

matelas valeur réelle 2,75 

livrée à 3/K30 le kilo. 

A la maison RÀVOVX, 

place de la Mairie. 

A VENDRE 

UN JOLI JARDIN 
d'agrément et de rapport, avec bâtiment 

en bon état situé devant-Ville. 

S'adresser à M° HEIRIES notaire 

où au bureau du JOURNAL. 

A VENDRE 
De gré à gré 

UNE PROPRIETE 

Sise au quartier de la Burlière, co n-

plantée en vigne et arbres fruitiers . 

S'adresser à Me HEIRIES nolaù e 

ou à Madame Justine BERTHOREL 

Modes - Lingerie - Lainages 
ANCIENNE MAISON C. LÏEUTIEH. 

Célina PETIT Successeur 

3, Rue Deleuze, Sisteron lH 

Rubans, dentelles, broderies, grand 

assortiment de velours, lainages, Man-

teaux, berêts pour enfants, cravates 

fantaisie, gants. 

PRIX TRÈS RÉDUITS 
3. Rue Deleuze, SISTERON {B-A.) 

GRANDE LIQUIDATION 
Pour cessation de Commerce 

BRIN ADOLPHE 
RUE DELEUZE (Valaye) SISTERON 'fp 

M. BRUN à l'hoàpeur d'informer a 

nombreuse clientèle, qu'à partir d ce 

jour il sera mis en vente des Chaus-
sures en tous genr3s, fines et fortes 

pour hommes, femmes, fillettes et en-

fants, à des prix défiant toute concur-

rence. 

A vendre dans de bonnes 

* conditions de prix 
Outillage complet de cordonnerie et 

TROIS MACHINES A COUDRE en très 
bon état dont une à tube. 

A la Taille Elégante 

Corsetière des premières maisons de Marseille 

Corset sur mesure de formes les 

plus modernes et les plus élégantes, 

depuis dix francs . 

Garantis comme solidité. 

Réparations en tous genres a des 

prix modérés. 

Grand-Place, 7, Sisteron. 

EXEMPLE A SUIVRE 
Au risque de tomber sous des yeux indiffé-

rents nous ne pouvons manquer do publier la 
lettre suivante : 

Bois-Colombos (Seina). le 24 Janvior 1898. 
« Messieurs, je considère comme un devoir 

d adhérer à la liste déjà si longue de* admira-
teurs do votre linnilsion Scott. 

«Par sa croissance rapide compliquée d'une 
crise de dentition, mon petit garçon, âgé de 
<M mois, nous causait depuis le mois d'octo-
bre les plus vives inquiétudes. 

« Coiitinuellemein triste et maussade, avec 
des nuits sans sommeil, il refusait toute nour-

riture, et était si 
faible qu'il ne te-
nait plus sur sea 
jambes. Soncorps 
s'était couvert Se 

jjjfl, boutons,et malgré 
i»; tous les traito-
Vtl menls, nulle amé-

lioration nesema-
rteSSf "''estait dans son 

V :- r 4 état; il dépérissait 
/• (%:-_"' ->~v^. de jour en jour. 

7\T^-
 ti

 «O 'estalorsque 
\ / E ...•~'r ' '■ j'oiis le bonheur 

î do lire dans un 
journal une lettre 
de remerciements 

Adrien FlTiSS adressée, au sujet 
de votre Emulsion Scott et je résolus d'essayer 
sans retard celte préparation. Jugez de ma 
joie Messieurs, lorsqu'après peu de jours 
nous vîmes notre cher enfant revenir à la vie: 
il elail plus gai, demandait à manger et son 
sommeil élait plus calme. 

« tjiltc amélioration s 'accentua rapidement 
les boutons disparurent, et j'ai le bonheur de 
vous informer que mon enfant est devenu fort 
et bien portant, genre à l'emploi de votre bien-
faisante préparation. Je dois ajouter qu'il ré-
clame encore par gourmandise « son Emul-
smn Scott n, 

« .levons pi iod 'agrécrrassurancedenotreviTO 
reconnaissance. (Signé; : Reiss, Instituteur.» 

Bornons-nous à rappeler que l'Emulsion 
S:oli renferme de l'huile de foie de morue.de 
la glycérine et des bypophosphites de chaux 
et soude (c'est-à-dire un aliment complet). C'est 
le remède par excellence des faibles de tout 
ag< , des enfants, des adultes et des vieillards. 
Facile à prendre pour tous, elle constitue une 
véritable friandise pour les enfants. 

Echantillon d'essai sera envoyé franco contre 
50 centimes de timbres adresses à : Delouche 
et C", 10, rue Gratelj Levalloïs-Perret (Seine). 

LESSIVE PHÉNIX 
ne se oend qu'en paquets de , 

f| 5 A IO KILOGR. 

500 & 250 GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 

vrac, c'est-à-dire non en paquets 

signés J. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHENIX 

LA KABI LI NE 
Véritable Teinture des ménages 

LA KABI UNE 
Pour rendre neufs ses Vêtements 

LA KABI LINE 
J Adoptée par les Personnes économes j 

LA KABI LINE 
Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes. 

Dans tous les pays du monde, Industrie est en 

pleine activité. Elle appelle les capitaux et MI r offre 

des avantages que ne présentent plu ' '^s pto enients 

en Fonds d'Etal s~èt valeurs similaTÇi
j4

fln les porte-

feuilles français regorgent. 

Le JOURNAL Dl LA FINANCE Indus-
trielle et Commerciale à Paris, s'est do'mé pour 

mission de réagir contre l'exportation des pi taux 

français et dj leur assurer le concours de «~i'p« gne 

en vulgarisant les bonnes valeurs et les bon.-, place-

ments qu'il est possible de trouver en France, u lieu 

de courir les risques multiples 4es entreprises ilran» 

gères. 

Certains de rendre à nos abonnes un réel service 

eu leur facilitant la lecture du JOURNAL DE 

LA FINANCE, nous avons obtenu, et nous leur 

offrons à titre de prime, un abonnement d'un an à 

ce journal, \pi prix de deux francs au lieu de 

quatre francs. <* 

Tous nos abonnés ont intérêt à profiler de cette 

prime au moyen de laquelle ils auront des renseigne? 

ments financiers de premier ordre pouvant les guide'-

sûrement dans le placement de leurs épargnes. 

Le Gérant : AUGUSTE TURIN. 

GROS] 500.000 FRANCS 
LUIS ( 100.000 FRANCS — 100.000 FRANCS 

Pour 5 francs ont reçoit 10 N 01 part. 1" Tirage 15 Décembre des Panama à lots, 

Pour 5 frs. on reçoit 6 Nos part. 1* Tirage 5 Dec des Obligations 1(4 Ville de Paris 1898 1 lot 

100.000 frs. 1 Lot 200.000 francs ; 111 lots 4. 590. 000 fr. l'an. TITRES GARANTIS, Prime gratuite à tous. 

Pour 4 frs 50 on reçoit 4 Nos part. 1" Tirage prochain des Obligations 5" Foncières 1885 

Pour 3 francs on reçoit 8 N os part. l r* tirage 20 Décembre des Bons du Congo, 2 lots 100.000, 

1 lot 25.000 frs, 88 lots, 1 ,900.000 frs l'an, titres garantis Prime gratuite à tous. 

Pour 3 francs on reçoit 15 N» parti" tirage 29 Décembre des Bons Exposition 1900 1 lot de 

500,000. frs, 1 lot de 10.0ÛO 108 lots 1,300,000 francs titres garantis. Prime gratuite à tous. 

■ Envoi liste après tirage. Ass. part. Erire de suite : BANQUE BRESSOUX et C?*, 58. rue de Mau-

beuge, PARIS. 

Le Journal 
de la 

un.iutj IU ; ut 

SURDITÉ SË 
Donne lus derniers renseignemenls sur tous 

.nts existants pour In guerison 
oreilles ae la gorge et dii Nez. \[ 

pour le recevoir Gratuitement, d'écrire 
112, boulevard Rochechouart, PARIS. 

fmmm M WIIPIMSŒ L fila 

fournitures (Scolaires et de <§ureaux . 

Cahiers de Dessin — Copies de lettres — Eneres 
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]V[flISOjN DE COHFIAHCE ~ FONDÉE EJ4 1848 

L. PEYROTH 2 

Bue Mercerie, SISTERON, (Basses-Alpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
OaFÉYRKftïl^OPTïaUK 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
OR, ARGENT, DOUBLÉ ET NICKEL 

Orfèvrerie, Argent et Ruotz I e titre 

- DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Mariage 

BIJOUX DES AI#PBS 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENEVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHEMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS SOIGNÉES ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 

à Grande Savonnerie C. FEIIKIER et C" 

Marseille 

SAVON PUR 

72 oio d'huile 

"EXTRA" GARANTI 

"4 
SAVON PUR 

72 0|0 d'huile ? 

"EXTRA" GARANTI 

LE CHAT 
Le SAVON EXTRA MARQUE "lie Chat" est un Savon pur 

fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

il procure une économie de 30o[o sur le poids du savon employé 

TOUS LES CAFES DE LA VILLE 
■■■ MMailll I m m ■■ IMMMIMi^^MlUMMM————■O——H)a— — 

LIQUEURS SUPÉRIEURES CUSENIER 
& BASE DE FINE CHAMPAGNE 

QUINQUINA CUSENIER 
TOIS'IOUE. LE SEUL VRAI.APÉRITIF. 

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER 
NATURELLE 

A BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

PHARMACIE DE PREMIERE CLASSE 

PRODUITS CHIMIQUES, PHARMACEUTIQUES — DROGUERIE 

A FERRAND 
Pharmacien de I e Classe de l'Ecole supérieure de Montpellier 

SISTERON, Rue de Provence (A coté de l 'Epicerio Marseillaise) 

DÉPÔT 

Spécialités Pharmaceutiques 

Parfumerie Hygiénique 

Produits Vétérinaires 

EAUJL MINÉRALES 
françaises et Etrangères 

OBJETS DE PANSEMENTS 

PRODUITS ANTISEPTIQUES 

Accessoires de Pharmacie 

Bandages, Bas pour varices 

DOUCHES, INJECTEURS, IRRIGATEURS 

ANALYSES CHIMIQUES - MÉDICALES- - INDUSTRIELLES & AGRICOLES 

SPÉCIALITÉS 

DE LA MAISON 

Sirop contre la coqueluche 

Baume contre les cors 
Injections contre les écoulements 

Mixture anti-gastralgique 

Baume dentaire 

Lotion contre la chute des cheveux 
Gouttes anti-anémiques 
Présure liquide - Eau dentifrice 
Cachets anti-névralgiques 

Vin reconstituant 

Pommade contre les hémorroïdes 

Sirop vermifuge 
Tœnifuge contre le ver solitaire 
Eau de Cologne et de Quinine 
Produits Photographiques 

8V1 ACH IN ES A COU DRE SAN" SEMJU PERFECTION pour FAMILLESet ATELIERS 

AOBNOÏ OÈNÉRALB : MAISON ELIAS HO"WE , fondée en 1863, 
48, Boxai' Sébastopol, 48, Paris, - J-, AJVDHÉ & d'. 

Lil Abonnés ttneianm mi BODTiaux du Jouraai 

LA RENTE 
* reçoivent Qr&tuitement en prime 

Un ouvrage contenant plus de 250.000 numéros de Titres sortis 
aux anciens Tirages, aveo ou sans lots, et non remboursés. 

1» UHIl publia : Ravue de U Bourse, da Marché an Ban»,ua, daa Assurances. — Corn ptes rendus 

d'Aïaamblcaa.- Rapporta dea C1".— Coara da toutee las Valeura. — Coure de Bruxelles, Lyon, Marseille, 
LiUa, a-te.— Echelle daa Revanaa. — Bllaaa daa Sociétés. Avis da paiement dea Coupons. - ConvocaUuoa 
(fAaaaiïitjléoB.— Recettes dMSuei. dea C'^daQaz, d'E !eclricité,desOmnibuB,Vuitures .Tramways, CiioniiTis 5 

ieJçr̂ ouraiie^Chanses^ou^e^ir^e^ran^ 

LE AU SOUVERAINE-
du Docteur BARRIER Faculté de Paris 

Spécialiste des maladies de la peau 
PRIX: FR. 3.50 

GUÉRIT 
rapidement 

les 

PLAIES ^VARIQUEUX 
DARTRESECZÉMAS 

Consultations graluiies du D< 
Pff de l'Éléphant, 6, rue Saint-Côme. Lyon 

Dépôt à Sisteron : Pharmacie FERRAND 

AVIS ADX BLANCHISSEUSES 11 
DEMANDEZ PARTOUT 

Le savon "LE MOISSONNEUR' 
Léon MICHEL, fabricant 

SALON (DOUCHES -DU -RHÔNE) 

Représenté par F. COUtOUf 

SISTERON (Basses-Alpes.) 

Le Gérant, 
Vu la pour légalisation de la signature ci-contre 

Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


